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Après le Cubisme (suite).

Les lois? Ce sont des constructions humaines qui coïncident avec l'ordre de la

nature. Elles ont remplacé l'explication mystique de l'univers. « Elles vont servir
à rétablir l'art. »

C'est là le grand point commun de l'art avec la science ; leur but est le même :

« le but de la science pure est l'expression des lois naturelles par la recherche des

Consïan/es».

« Le but de l'art grave est aussi la recherche de l'/nvarianf. »

L'art qui ne recherche, en effet, que les images fugaces de nos fugitives émo-
tions a cessé de nous émouvoir. Il amuse peut-être encore, mais il n'intéresse plus;
il est devenu, à côté de l'art ornemental, un art d'agrément.

Nos auteurs insistent donc tout particulièrement sur cette recherche de l'/n-
uar/anf qui seul a le droit de subsister, parce que par lui seul on atteint la beauté.

Aussi, l'étude ne sera-t-elle jamais un tableau, car elle est une analyse, nécessaire

il est vrai, mais incapable elle-même de beauté. Elle est 1' « expérience » du sa-
vant. Comme le savant se sert de ses expériences pour construire ou prouver une
loi, l'artiste se servira de son étude pour construire son tableau. Le parallèle entre
l'artiste et le savant est poussé jusque dans ses détails par des comparaisons parfois
hardies.

«Le vrai du savant, le beau de l'artiste, sont les expressions de cet ordre
fatal qui sonne en nous l'accord parfait. » Que sera maintenant cet Art nouveau
ou plutôt le seul Art en rapport avec notre civilisation

«Nous emploierons le terme de «Purisme» pour exprimer en un mot in-
telligible la caractéristique de l'esprit moderne » Le chapitre qui débute ainsi

montre en un style laconique ce que sera le tableau puriste. Il comprend quelques

sous-chapitres intitulés: Les lois naturelles au point de vue plastique. — Le
Choix. — Forme, Couleur. — Les Proportions. — Conception. — Les Dé-
formations. — L'Effet.

Les sujets, eux aussi, forment une hiérarchie dont la figure humaine est le

sommet.
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Nos auteurs ont une préférence pour les sujets simples, humbles. Ils écartent
les sujets «artistiques» ou décoratifs, les sujets décorés, pour eux, sont des sujets
camouflés. (C'est une trouvaille, ils ne l'auraient pas faite avant la guerre!) Le
pittoresque est banni. Le sujet choisi, il faut le prendre dans sa vue la plus carac-

téristique ; il y a pour chaque chose un aspect privilégié qui en fait ressortir l'/n-
cariant. Il faut éviter tout ce qui est accident ou hasard car ils sont indignes du

grand art-

Le Purisme donne la préséance à la forme, la couleur n'étant qu'accessoire

parce que variable. « Les proportions sont les rapports des nombres constituant un
tableau. Un tableau est une équation.»

La réalisation technique d'un tableau ne doit être que la matérialisation rigou-
reuse de la conception ; le métier doit donc en être précis et non « incertain »,
« hérissé » ou « fiévreux ».

Le tableau « est l'intégrale de cette, énorme équation qu'est la nature ».
« La nature, jamais ne se présente pure, un nombre indéfini de causes en voile

la clarté. Le peintre doit réaliser la pureté, aspiration de l'esprit. L'ordonnance
claire d'un tableau est une satisfaction parce qu'elle réalise la simplicité vers

laquelle paraît tendre la nature et que nous pressentons. »

Les déformations sont permises, souvent nécessaires, mais non pas à la manière
des cubistes qui dissocient. Le purisme vise malgré tout à la continuité et exprime
synthétiquement. L'Effet, c.-à.-d. les jeux de lumière sont une déformation et comme
telle renforcent parfois la forme. Il en est de même pour la perspective. La Con-

cepfion est la résultante de l'effort simultané de la raison et de la sensibilité.

En manière de résumé, le livre se termine sur un petit catéchisme du Purisme ; -

il y a les réponses, les questions manquent; mais on peut les supposer. Je n'en
citerai que deux qui résument assez clairement les idées des auteurs.

Le Purisme n'en/end pas ê/re un art sa'enfr/rgue, ce qui n'aurait aucun sens.

Le Purisme ceuf concevoir c/airemeni, exe'cufer Zoya Zement, exactement, sans

decAefs; iZ se de'tourne des conceptions troué/es, des executions sommaires et Ae'-

risse'es. Un art grace doit èannir foute iecAnique trompant sur /a CaZeur reeZZe de

Za conception. PA. D.
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